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VRAI OU FAUX ?

La plupart des événements, des personnages et des décors 
sont historiques dans ALIX SENATOR. Mais, parfois, 
les zones d’ombre de l’Histoire permettent aux auteurs 

de laisser libre cours à leur imagination.

Pour en savoir plus, rendez-vous sur :

www.alixsenator.com

RÉSUMÉ

Après avoir déjoué la conjuration des rapaces, le sénateur 
Alix a mis fin à celle des galles, les adorateurs fanatiques de la 
déesse Cybèle. Mais il n’a réussi à sauver ni Khephren, le fils 
d’Enak, ni Lidia, son amour de toujours. Durement éprouvé 
par ces deuils successifs, il s’est éloigné de Rome et a décidé 
de retourner en Gaule puis à Khorsabad sur les traces de sa 

jeunesse.



9 juin 53 avant notre 
Ëre, plaine de Carrhes.
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PËre !

AlixÖ
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Esclave, tu ne ressortiras 
díici quí‡ ta mort.

Ta vie appartient 
dÈsormais ‡ 
Khorsabad. 
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Ainsi mourut 
le chien Crassus, 

le vaincu de Carrhes !

Quoi ?! RÈpËte 
un peu Áa, le vieux !

Tais-toi, abruti ! Mieux 
vaut une mauvaise paix 
quíune bonne guerre !

Il rejoignit ses lÈgionnaires 
et ses cavaliers gaulois la 
gueule emplie díor, le mÈtal 

quíil aimait le plus au monde. 

Et puis, il est 
moins dangereux 

de se savoir haÔ que 
de se croire aimÈ.

OUAIS ! Tuez-le ! 
OUH ! 

OUH ! 

Nous níaurions pas d˚ venir 
voir cette tragÈdie, Alix : 

on dÈteste toujours autant 
les Romains par ici.

Moi, jíÈtais ‡ Carrhes ! 
Tous les soldats de Rome 

Ètaient des l‚ches ! Et 
leurs alliÈs de Gaule 

aussi !

Personne ne sait 
qui je suis, AchorisÖ 

Tous contre 

Auguste ! 

DÈcembre an11   
avant notre Ëre, Ninive.
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Les bacchantes dionysiaques 
jouËrent ‡ la dÈvorer 
sur la scËne du palais ! 

Merci, 
Ètranger ! 

Ce níest rien ! Tu me rappelles Enak, 
mon compagnon de jeunesse !

Et le grand roi parthe 
donna la tÍte de Crassus 
‡ ses comÈdiens prÈfÈrÈs.  

Ah, tu aimes les Romains, 
sale traÓtre !

AlixÖ ?

Partons vite !
AAAH !

Ouch ! 

Une 
femme ?
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Oui, jíai dÈclenchÈ 
la bagarre avec mes 
hommes pour pouvoir 

tíenlever tranquillement ! 

DÈpÍche-toi de te rÈveiller ! Le seigneur 
BarzapharnËs níaime pas attendre !

Tu Ètais 
au thÈ‚tre ! 

Je sais.

Cíest tellement facile 
de berner un Romain !

Alors sÈnateur, 
Áa va mieux ?

Baisse les yeux, Alix Graccus. Tu níes pas digne de contempler 
la gloire de mon maÓtre.
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Ainsi parle 
mon seigneur 

BarzapharnËs.
Tu devrais mÍme 
dÈj‡ Ítre mort !

Mon maÓtre va donc 
dÈclencher une nouvelle 

guerre contre Rome 
et ses alliÈs ! 

Ce sera facile : 
il lui suffit de mener des 
incursions armÈes dans 

líempire tout procheÖ

Lui, le grand roi 
parthe, il obÈit comme 

un esclave ‡ cette Musa, 
cette putain italienne 
que ton empereur lui 
a donnÈe en cadeau ! 

Tu níes toujours en vie que 
pour une seule raison, Alix. 

Notre roi, PhraatËs IV, síest 
dÈshonorÈ en faisant la paix 

avec Rome et en rendant 
les aigles des lÈgions 
vaincues ‡ Carrhes. 

Cíest 
inacceptable ! 

Ö Et díenvoyer 
‡ Auguste la tÍte 

de son petit 
sÈnateur prÈfÈrÈ !

Les astrologues 
sont formels : 

les Ètoiles sont 
favorables aux Parthes. 

Cíest le destin 
du trÙne de 
CtÈsiphon de 

vaincre encore 
et encore ses 

ennemis.  
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